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Faut-il craindre des guerres de l'eau ? 







"La concurrence fÃ©roce pour l'accÃ¨s Ã  l'eau douce pourrait bien devenir une source de conflit et de guerre Ã  l'avenir",

avait dÃ©clarÃ© en 2001 Kofi Annan, alors secrÃ©taire gÃ©nÃ©ral des Nations 

unies. Un an plus tard, il Ã©tait revenu sur ses propos et avait dÃ©clarÃ© 

que les problÃ¨mes liÃ©s Ã  l'eau pouvaient Ãªtre un "catalyseur de coopÃ©ration".

FormulÃ©es aprÃ¨s plusieurs dÃ©cennies de menaces d'une "guerre de l'eau" 

qui ne s'est jamais concrÃ©tisÃ©e, les dÃ©clarations contradictoires de M. 

Annan illustrent la complexitÃ© des liens entre l'eau et les conflits. Ã€ 

l'approche d'un sommet sur la sÃ©curitÃ© de l'approvisionnement en eau, 

intitulÃ© Forum 2014 sur l'aide humanitaire et le dÃ©veloppement 

international, organisÃ© Ã  Kuala Lumpur (Malaisie) les 23 et 24 avril, 

l'IRIN a interrogÃ© plusieurs experts.






"Si vous abordez le problÃ¨me en analysant l'eau comme n'importe 

quelle autre ressource, vous observerez une absence de conflit dans de 

nombreuses situations dans lesquelles vous pourriez vous attendre Ã  en 

rencontrer",Â  explique Janani Vivekananda, responsable des volets 

environnement, changement climatique et sÃ©curitÃ© des programmes de 

consolidation de la paix d'International Alert, une organisation basÃ©e Ã 

Londres. Aussi certains universitaires considÃ¨rent que la seule 

vÃ©ritable guerre de l'eau remonte Ã  un conflit babylonien, il y a 4 

500 ans. Mais si un cinquiÃ¨me de la population mondiale se retrouve dans

les annÃ©es Ã  venir confrontÃ©e au stress hydrique, l'hypothÃ¨se de 

conflits redevient parfaitement crÃ©dible. Ã€ tel point que la Central 

Intelligence Agency amÃ©ricaine multiplie ses avertissements : "Au 

cours des dix prochaines annÃ©es, de nombreux pays seront confrontÃ©s Ã  

des problÃ¨mes d'eau - pÃ©nuries, mauvaise qualitÃ©, inondations - qui 

risquent de les dÃ©stabiliser, de fragiliser les gouvernements et 

d'accroÃ®tre les tensions rÃ©gionales."






"La question de la guerre de l'eau ne peut se contenter d'un simple parallÃ¨le avec d'autres ressources",

explique David Michel, directeur du programme de sÃ©curitÃ© 

environnementale du centre Stimson, une organisation de recherche sur la

paix et la sÃ©curitÃ© basÃ©e Ã  Washington. "Contrairement aux autres 

ressources initiatrices de conflits tels que les diamants, l'eau ne peut

pas Ãªtre pillÃ©e ; ce n'est pas une ressource que l'on peut ramasser et 

emporter. Ce n'est pas non plus une ressource gÃ©ographiquement fixe 

comme le bois. Dans ce dernier cas, si le territoire sur lequel se 

trouve la forÃªt vous appartient, vous contrÃ´lez complÃ¨tement cette 

ressource."






D'autres experts rappellent cependant que l'eau reste inextricablement 

liÃ©e aux moyens de subsistance, Ã  la cohÃ©sion sociale et aux tensions 

politiques. Dans un rapport de 2012 sur les relations 

indo-pakistanaises, par exemple, International Crisis Group a citÃ© les 

diffÃ©rends liÃ©s Ã  l'eau comme une entrave Ã  la coopÃ©ration entre les 
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deux pays. Selon le rapport, la multiplication des besoins Ã©nergÃ©tiques 

de l'Inde pour alimenter sa croissance Ã©conomique se heurte Ã  la 

dÃ©pendance des agriculteurs pakistanais Ã  l'eau partagÃ©e par les deux 

pays. "Maintenant que l'Inde construit plusieurs barrages dans le 

bassin de l'Indus, l'armÃ©e pakistanaise et les groupes djihadistes 

identifient les diffÃ©rends liÃ©s Ã  l'eau comme un problÃ¨me essentiel, au 

mÃªme niveau que le Cachemire, qui doit Ãªtre rÃ©solu pour [que les deux 

pays] puissent retrouver des rapports normaux." Sur un autre 

continent, une longue et sanglante bataille oppose des groupes tribaux 

vivant dans la rÃ©gion du lac Turkana, qui chevauche la frontiÃ¨re entre 

le Kenya et l'Ã‰thiopie, longue de 861 kilomÃ¨tres. Les violences ont 

repris ces derniÃ¨res annÃ©es au sujet de la disponibilitÃ© hydrique et de 

l'accÃ¨s Ã  l'eau. "Les autochtones de la basse vallÃ©e de l'Omo et du 

lac Turkana sont extrÃªmement pauvres, mais bien armÃ©s. Cela fait 

longtemps qu'ils connaissent des conflits liÃ©s Ã  l'eau, Ã  la pÃªche et 

aux pÃ¢turages", a expliquÃ© International Rivers, une association amÃ©ricaine de dÃ©fense de l'environnement. "En

temps de sÃ©cheresse, les populations vont lÃ  oÃ¹ se trouvent les 

ressources. Cela dÃ©clenche souvent des conflits [...] Durant les annÃ©es 

de pÃ©nurie, de tels conflits ont lieu presque tous les jours. Les 

conflits liÃ©s Ã  l'eau vont-ils se multiplier ? Certainement. Mais il 

existe toutes sortes de solutions", a expliquÃ© Jeanine Cooper, 

ancienne chef du Bureau de la coordination des affaires humanitaires des

Nations unies (OCHA) au Kenya, dans une interview publiÃ©e par l'Ã‰cole 

de foresterie et d'Ã©tudes sur l'environnement de l'UniversitÃ© Yale.






Peter Gleick, prÃ©sident de l'Institut Pacific, un groupe de rÃ©flexion 

amÃ©ricain qui s'intÃ©resse aux problÃ¨mes liÃ©s Ã  l'eau douce, s'avoue 

prÃ©occupÃ© par "un monde dans lequel l'eau est une ressource de plus 

en plus rare et oÃ¹ la politique joue un rÃ´le puissant dans l'allocation 

de la ressource, et peut-Ãªtre plus grave encore, au sein mÃªme des pays."

L'Institut Pacific gÃ¨re une chronologie des conflits liÃ©s Ã  l'eau, une 

base de donnÃ©es qui retrace 5 000 ans d'histoire dans ce domaine. Le 

principal cadre juridique concernant les eaux douces internationales est

la Convention des Nations unies de 1997 sur le droit relatif aux 

utilisations des cours d'eau internationaux Ã  des fins autres que la 

navigation, mais une autre base de donnÃ©es de l'universitÃ© d'Ã‰tat de 

l'Oregon, aux Ã‰tats-Unis, recense 3 600 traitÃ©s et accords liÃ©s Ã  l'eau,

ainsi que des exemples de modes indigÃ¨nes de rÃ©solutions des conflits 

liÃ©s Ã  l'eau. "Nous avons besoin d'institutions fortes, des 

programmes pour une nouvelle rÃ©partition Ã©conomique Ã©quitable, une 

gestion des communications et des lois, pour gÃ©rer les tensions liÃ©es Ã  

l'eau", a dit M. Gleick. "J'ai peur que la coopÃ©ration que nous 

avons observÃ©e par le passÃ© ne se maintienne pas Ã  l'avenir si nous ne 

commenÃ§ons pas Ã  prÃªter une plus grande attention aux diffÃ©rends 

relatifs Ã  l'eau qui n'ont que faire des frontiÃ¨res internationales et 

de la diplomatie."






Patricia Wouters, professeure de droit, fondatrice du Centre sur la 

lÃ©gislation, les politiques et les sciences relatives Ã  l'eau Ã  

l'UniversitÃ© de Dundee, en Ã‰cosse, explique que "la sÃ©curitÃ© de 

l'approvisionnement en eau est moins une question de sÃ©curitÃ© militaire 

que de comprÃ©hension de ce que signifie la coopÃ©ration juridique." 

"Mettre l'accent sur l'analogie militaire empÃªche de trouver de 

nouvelles rÃ¨gles juridiques et de nouveaux modes de gestion [...] et 

contrecarre ainsi toute approche pouvant apporter de nouvelles idÃ©es 

pour rÃ©soudre des problÃ¨mes complexes anciens, mais en Ã©volution", 

prÃ©cise Mme Wouters dans un article intitulÃ© "Reframing the Water 

Security Dialogue" (reformuler le dialogue sur la sÃ©curitÃ© de 

l'approvisionnement en eau). "Le principe de lÃ©galitÃ© prend un sens 
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lÃ©gÃ¨rement diffÃ©rent dans chaque lieu, tout comme les stratÃ©gies de 

diplomatie progressive ; mais le systÃ¨me juridique international 

entÃ©rine la coopÃ©ration en faveur de la gestion de l'eau et des tensions

ou conflits qui y sont associÃ©s, et non une analyse de type militaire."






Deux tiers des voies navigables et aquifÃ¨res transfrontaliers du monde 

ne sont rÃ©gis par aucun cadre juridique officiel de gestion coopÃ©rative.

Si la paix est prÃ©servÃ©e, c'est souvent parce qu'au niveau local et 

politique, les parties prenantes savent que l'eau doit Ãªtre partagÃ©e 

pour le bien de tous, explique Mme Vivekananda d'International Alert. "C'est

une ressource tellement importante que les parties au conflit savent 

qu'elles doivent coopÃ©rer. Ne pas coopÃ©rer serait trop risquÃ©."
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